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« La parole, sublime et divin phénomène, mystère 

où dans un son s'incarne l'âme humaine. »

Alphonse de Lamartine, La chute d’un ange, 1838
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QUELQUES ENJEUX ET PISTES DE TRAVAIL

 L’oral dans les programmes.

 Mais qu'est-ce que l'oral ? Rappels et évidences.

 La parole dans la classe : enjeux.

 Quelle didactique de l’oral ?

 La compréhension orale.

 L’expression orale.

 Exemples d’ateliers d’expression orale.

 Exemples d’ateliers de compréhension orale.
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Programmes des cycles 3 et 4

La régularité et la fréquence des activités orales sont indispensables à la

construction des compétences dans le domaine du langage oral.
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DIRE
• L’enseignement de l’oral au cycle 4 conduit les élèves à entrer davantage dans les

genres codifiés de l’oral en les pratiquant et en en identifiant les caractéristiques.
Des moments spécifiques lui sont consacrés en lien avec les activités de lecture et
d’écriture. Les élèves apprennent à tirer profit de l’écoute de discours oraux
élaborés ; ils apprennent à en produire eux-mêmes, à s’appuyer efficacement sur
une préparation, à maîtriser leur expression, à apporter leur contribution dans des
débats.

• Les élèves doivent progressivement accéder à la pratique d’un oral codifié et
socialisé, éloigné de la pratique spontanée de la conversation courante.

• Pour autant, on ne saurait exiger d’eux une correction absolue et la maîtrise
complète des techniques de l’exposé et du débat. L’accent est mis en début de
cycle sur le compte-rendu, le récit oral, la mise en voix et la théâtralisation des
textes. L’expression des sentiments, des sensations et du jugement argumenté, la
participation à des débats organisés, la pratique de l’exposé sont travaillées tout
au long du cycle mais sont peu à peu plus structurées et plus exigeantes.

• Une prise de parole de dix minutes en continu est un objectif raisonnable à
atteindre en fin de cycle. Une part des séances d’accompagnement est consacrée à
l’entraînement à l’oral.



Page 6

Activités préconisées au cours du cycle 4

• Écouter un récit et manifester sa compréhension en répondant à des questions sans se
reporter au texte. »

• Dire de mémoire un texte à haute voix.

• Réaliser une courte présentation orale en prenant appui sur des notes ou sur diaporama ou
autre outil numérique.

• Interagir de façon constructive avec d’autres élèves dans un groupe pour confronter des
réactions ou des points de vue.

• Comprendre des discours oraux élaborés (récit, exposé magistral, émission documentaire,
journal d’information).

• Produire une intervention orale continue de cinq à dix minutes (présentation d’une œuvre
littéraire ou artistique, exposé des résultats d’une recherche, défense argumentée d’un point
de vue)

• Interagir dans un débat de manière constructive et en respectant la parole de l’autre.

• Lire un texte à haute voix de manière claire et intelligible.

• Dire de mémoire un texte littéraire.

• S’engager dans un jeu théâtral.



Page 7

Un exemple de démarche d’enseignement 
adossé à des pratiques orales

Source : Eduscol
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• On attend que :

- les élèves soient actifs dans les échanges avec un guidage de

l’enseignant ;

- des séances d’apprentissage spécifique soient prévues et

régulières ;

- l’écrit soit progressivement mobilisé comme support pour

l’oral.

• Ces attentes peuvent s’associer à d’autres attentes de la formation

aux usages professionnels comme : adapter son expression aux

situations professionnelles (embauche/recrutement, accueil, rapport

à la clientèle, relations, compte-rendu, exposé, analyse/réflexivité…)

invitant à la clarté, la justesse, l’efficacité, la représentation, la

communication interne et externe...

• On attend par ailleurs des élèves un usage professionnel des

moyens de communication modernes, particulièrement les

conférences en ligne, les messageries, les appels téléphoniques,

les enregistrements…
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L’oral en CAP (extrait du programme de 2010)
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Rappel : document d’accompagnement 
« ressources pour la voie professionnelle : 
travailler l’oral » (2013)

• L’enseignement du français en baccalauréat professionnel doit former à la réflexion
personnelle et à l’affirmation d’un jugement. Le travail de l’oral y participe pleinement. Son
importance est d’ailleurs affirmée dès la première finalité du programme : « entrer dans
l’échange oral : écouter, réagir, s’exprimer » et la certification, à travers l’oral de contrôle ou
lors des situations de CCF des disciplines professionnelles, vise autant à valider la maîtrise
de l’oral du candidat lors de l’exposé et de l’échange que ses connaissances et sa réflexion sur
les objets d’étude.

• Tous les objets d’étude du programme de Français peuvent et doivent donner l’occasion
d’un apprentissage de l’oral même si certains d’entre eux, Des goûts et des couleurs,
discutons-en, Les philosophes des Lumières et le combat contre l’injustice ou La parole en
spectacle s’y prêtent de manière plus évidente.

• La réflexion à mener à l’intérieur de chaque objet d’étude doit s’organiser autour
d’interrogations qui posent de vraies questions portant à discussion, réflexion,
enrichissement.

• Dans le domaine de l’oral, la progression des compétences construites par un élève de
baccalauréat professionnel va de pair avec celles des compétences argumentatives. Ces
compétences se développent tant en production qu’en analyse.
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• Un objet complexe

• Qui ne relève pas d’une compétence unique ou univoque

• Deux pôles incontournables :

- Les échanges oraux quotidiens, la « participation » ou l’oral
« spontané » (productions orales entrelacées à l’écrit)

- Le travail sur les « genres oraux » : le débat, le compte-rendu,
l’interview, etc.

• Sans oublier que les pratiques orales sont des pratiques
« partagées » et mettent en jeu décentration, capacité de
coopération linguistique, reformulations, négociations sur le
sens ...

• Et ... l’écoute , est-ce que ça s’apprend ? Est-ce que ça
s’enseigne ?
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Travailler sur l'oral c'est pour l'enseignant remettre en cause des

modèles traditionnels de fonctionnement du cours. Les échanges

des élèves restant assez rares, c'est donc à un dialogue avec le

professeur que se réduit le plus souvent la prise de parole. L'élève

répond à la question du professeur. Pour transformer ce mode

classique de fonctionnement, l'oral doit être l'objet d'une réflexion

poussée en tant qu'objectif d'apprentissage, afin de valoriser au

mieux cette pratique au sein de la classe .

Il faut apprendre aux élèves que la prise de parole n'est pas un

moment de défoulement mais bien un moment de travail.

Parler, ce n'est pas simplement s'exprimer, mais c'est aussi être

compris des autres. Pour cela, une distanciation est nécessaire par

rapport aux paroles prononcées. Parler c’est apprendre aussi à

écouter.
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L'oral dans Le programme de CAP de 2019

• Rappelle comme première une des quatre 
compétences majeures à travailler : « entrer dans 
l’échange oral : écouter, réagir, s'exprimer dans des 
situations de communication diverses. » 

• Viser : l’aisance, la clarté, la pertinence du propos.

• Mais aussi la justesse et la précision linguistique.
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Axes à développer

• Entrer dans l'échange oral c’est : prendre sa place dans le 
quotidien de la classe (écouter, intervenir, contredire, 
nuancer, confirmer, reformuler), dans un débat, lors d’un 
exposé, d’un compte rendu, de la présentation d’une œuvre … 
en s’appuyant éventuellement sur des notes ou des supports 
numériques ; 

• L’oral à l’autre : Dire de mémoire un texte, lire pour autrui, lire 
à voix haute pour relire, éprouver le sens de son propos oral 
devant ses pairs, mettre en scène une situation issue de la 
littérature, de l’actualité ou d’une expérience professionnelle 
pour mieux l’analyser ; 
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Se dire, s’affirmer, s’émanciper

• Les séquences permettent aux élèves de mettre en évidence 
la richesse et la plasticité de l’expression de la personne. 
Elles les invitent à dépasser l’expression immédiate, et à 
s’emparer de la variété des manières de se dire et de 
s’affirmer, en tenant compte des situations et des différentes 
facettes d’eux-mêmes qu’ils veulent explorer ou donner à 
voir.

• Par la production orale, où il met en scène une 
représentation de soi, l’élève entre dans une démarche 
réflexive sur les différentes perceptions qu’il a de lui-même et 
veut donner de lui-même 
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Analyse des situations d’expression orale dans 
quatre manuels scolaires
Foucher Passerelles Hachette technique Nathan Dialogues Nathan Entre-lignes

Se décrire comme 
on voudrait être

Décrire les gestes 
de son métier

Rendre compte 
d’un stage

Réaliser un selfie-
video

Ecrire et dire une 
scène de théâtre

Présenter 
oralement une 
chanson qui parle 
de l’exil

Faire un exposé sur 
un sport et ses 
valeurs
La prise de rendez-
vous téléphonique 
pour un stage

Se présenter à l’oral

Pas de propositions très originales

Peu d’activités orales

Pas d’oral en réception

Peu de situations orales « littéraires » ou « propres à la discipline » (lectures par 

exemple ou enregistrements)

Dans un  objet d’étude propre à l’expression du « je »

Difficile de lire une diversification, une programmation et une progression des 

compétences et activités
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L'oral dans le programme de seconde 
professionnelle de 2019
• Les termes sont quelque peu différents. On parle ici de : maîtriser 

l’échange oral : écouter, réagir, s’exprimer dans diverses situations de 
communication.

• Toutes les formes d’expression et de présentation orales, facilitées par le 
recours aux technologies d’aujourd’hui, sont à expérimenter et à 
enseigner au long de la formation : individuelles ou collectives, 
spontanées ou préparées, de format bref ou pouvant prendre la forme 
d’un véritable exposé … L’enseignement de l’oral ne peut se limiter à la 
réalisation d’un exercice. 

• La récitation de textes, le jeu théâtral, les brouillons préparatoires, les 
reprises d’enregistrements numériques forment autant de moyens 
d’inscrire les apprentissages dans le temps long : les élèves ne 
progressent en effet que par un retour sur leurs premières tentatives, par 
la correction et l’autocorrection, par la prise de conscience de tout ce qui 
se joue dans une prise de parole. 
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Devenir soi : écritures autobiographiques

• Se connaître, explorer sa personnalité, prendre confiance en 
soi, exprimer ses émotions et ses idées. 

• Se construire dans les interactions et dans un groupe, 
rencontrer et respecter autrui ; 

• Distinguer ce que chacun veut présenter de soi et ce qu’il 
choisit de garder pour la sphère privée. 

• S’interroger sur soi, c’est reconnaître que l’on se construit 
avec et par les autres, c’est accepter sa singularité et 
progresser dans l’estime de soi. 

• L’objectif est de doter les élèves de moyens pour qu’ils soient 
capables de mieux appréhender qui ils sont, de pouvoir le 
dire, se dire, s’expliquer, s’impliquer et s’engager dans la 
société
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Analyse des situations d’expression orale dans 
trois manuels scolaires

Pas de propositions très originales

Peu d’activités orales

Pas d’oral en réception

Peu de situations orales « littéraires » ou « propres à la discipline » (lectures par 

exemple ou enregistrements)

Des situations surtout en co-intervention

Dans un  objet d’étude propre à l’expression du « je » 

Difficile de lire une diversification, une programmation et une progression des 

compétences et activités

Foucher Passerelles Hachette technique Nathan Dialogues

Exposé : présenter le choix 
de son métier

Commenter oralement des
autoportraits

Concevoir un C.V. vidéo

Restituer ses émotions de 
lecture sous forme d’un 
booktube

Se présenter lors d’un 
entretien
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D’autres voies/voix pour donner la parole dans 
ces deux objets d’étude

• Analyser des productions orales de tierces personnes ;

• Se raconter à partir d’un objet médiateur ;

• Participer à un débat interprétatif sur un récit 
autobiographique ;

• Mettre en voix des textes ;

• Réaliser des enregistrements ;

• Postsynchroniser un témoignage vidéo projeté muet ;

• Annoter un texte pour le dire ;

• Raconter son « chemin de vie » à l’aide d’un schéma.
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• Se présenter oralement via une application « avatar » ;

• Lire de manière expressive un texte accompagné d’un fond 
musical sur le « moi » ;

• Participer à un échange de lectures en lien avec l’écriture de 
soi via un speed dating de lecteurs en classe ;

• Participer à un word-café sur l’objet d’étude et ses enjeux ;

• Reconstituer collégialement un texte lu ;

• Créer et faire visiter son « musée personnel » ;

• Exprimer seul ou à plusieurs un jugement critique sur un 
corpus autobiographique.



Page 24

Dire et se faire entendre

• Références : textes et discours oraux, anciens et contemporains 
dans lesquels la parole est mise en scène : poésie, théâtre, parole 
publique, discours historiques, politiques ou judiciaires, 
conversations, entretiens, interviews, débats … 

• Il donne lieu à l’étude d’un groupement de textes et 
d’enregistrements (visuels et sonores) associant poèmes et 
discours d’époques variées. L’unité de ce groupement repose sur les 
pouvoirs de la parole, sur son exploitation des ressources de la 
langue et de la mise en scène. 

• Apprécier la dimension esthétique et créative de la parole.

• Découvrir et pratiquer la prise de parole en public. 

• Comprendre et maîtriser les genres qui participent à la fois de l’oral 
et de l’écrit.  
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• En classe de seconde professionnelle, l’enseignement du français 
constitue une étape supplémentaire dans la compréhension des 
genres codifiés de l’oral. En classe de troisième, les élèves ont 
mesuré l’importance de la parole et l’utilité de sa préparation. Aussi 
s’agit-il d’appréhender la variété des pratiques de l’oral.

• Les élèves apprennent à travers différents genres à repérer les 
procédés de l’éloquence, à les analyser et à les mettre en 
pratique. Ces objectifs ne peuvent être dissociés de la découverte 
du sens des textes, que vient alors servir l’interprétation scénique.  

• Distinguer les formes, les codes et les pratiques de toute prise de 
parole et les expérimenter est nécessaire pour les élèves qui, en 
classe, en société ou dans le cadre de la vie professionnelle, ont à 
s’exprimer. 
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Analyse des situations d’expression orale dans 
trois manuels scolaires
Foucher Passerelles Hachette technique Nathan Dialogues

Préparer et réaliser un 
débat
Rédiger et prononcer un 
discours engagé
Déclamer à plusieurs voix 
un discours
Jouer et interpréter une 
saynète
Réaliser un « récital » 
poétique
Echanger oralement avec 
ses clients
Simuler un entretien 
d’embauche
Ecouter pour comprendre 
des poèmes

Ecrire et réciter un slam

Fiche sur la lecture
expressive

Organiser une ambassade 
d’élèves

Prononcer un discours 
engagé

Conseiller et persuader en 
milieu professionnel

Jouer et mettre en scène 
un procès

Présenter un poète engagé 
grâce à un pecha kucha

Préparer et prononcer un 
discours sur une filière
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Commentaire(s)

• Pas une grande diversité des expressions et productions 
orales.

• Pas ou peu de situations d’apprentissage de l’oral comme outil 
d’apprentissage individuel ou collectif.

• Peu de « mise en scène » par les élèves.

• Autres propositions :

- Décrire oralement et interpréter une scénographie en lien 
avec un texte

- Apprendre une scène de théâtre et la jouer devant la classe

- Préparer un exposé oral à partir d’une œuvre théâtrale et 
d’une mise en scène

- Organiser l’interview d’un acteur ou d’un metteur en scène
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Faire de l’AP un temps dédié entre autre à 
l’apprentissage des oraux…

• Les tests de positionnement visent à évaluer deux compétences 
orales : la réception et la compréhension de messages oraux et la 
production d’un oral continu.

• Pratiquement aucun élève de la voie professionnelle n’est évalué 
sur le deuxième point.

• Compréhension de l’oral : Élaborer le sens d’un message en 
distinguant l’explicite et le sous-entendu dans un propos et 
identifier les visées d’un discours. 
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Quelles activités de remédiation en réception ?

• Habituer les élèves à l’écoute de livres lus

• Réalisation de recettes sonores

• Ateliers de réception/restitution d’appels téléphoniques

• Analyse de clips publicitaires

• Jeu du paravent

• Reconstitution de dialogues d’un film dont le son a été neutralisé

• De l’oral à la concentration sur le dit de l’écrit :

https://www.bonjourdefrance.com/exercices/contenu/13/comprehension/43.html

• Site Info.vente/progression en communication orale :

http://info.vente.free.fr/W_GAV/PROGCOM/progcom.htm

• Reconstitution de textes lus (Fables/vers à vers ; Nouvelles/paragraphe à

paragraphe…)

• Ateliers d’explicitation ou de justification : exercice de survie NASA

• Ateliers de Q-sort

• Ateliers vrai/faux

• Ateliers d’écoute active et analytique

• Ateliers d’écoute critique

https://www.bonjourdefrance.com/exercices/contenu/13/comprehension/43.html
http://info.vente.free.fr/W_GAV/PROGCOM/progcom.htm
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Oral en 

production
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L’oral aux examens de Français

• Evaluation en CAP notée sur 20 en lien avec les métiers et les 
PFMP

• Evaluation à l’épreuve orale de contrôle du Bac Pro

• Evaluation du chef d’œuvre en CAP

• Evaluation du chef d’œuvre au Bac Pro
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Ressources
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